
IfoiféAix 
La fête du T. S. Sacrement, vulgairement appelée Fête-

Dieu, a été célébrée avec une grande solennité dans 
toutes les églises de la Boubaix. A l'issue de la grand'-
messe » eu lieu, à l'intérieur, la procession du T. S. 
Sacrement i laquelle ont pris part des groupes de jeunes 
linés et d'enfants et des hommes en grand nombre por
tant des (lambeaux 

La fête de l'Adoiatwn ajoutait nn caractère particulier 
de solennité aux offices de la paroisse du Sacré-Cœur. 
Cette Wle a été précédée d'an Tridusun de préparation 
dont les exercices ont été suivis par un nombre considé
rable de lldèles. 

fendant la nuit de samedi à dimanche a eu lieu l'ado
ration nocturne. 

L'affluuuce aux oflices de <1imanche a été particulière
ment nombreuse. Le» chaut.» de la graiid'iïiosse oui été 
exécutés avec une perfection des plus satisfaisantes par 
la chorale de. la paroisse. 
• A Ci heures a eu lieu l'exercice de clôture de celte 

belle fête. M. l'abbé Mollet, directeur de l'Ecole Jeanne 
d'Arc a Lille, duitt le? prédications pendant le Iridumm 
et le dimanche a la grand'messe avaient eu le meilleur 
succès, a prononcé un remarquable discours sur le Ciel. 

La pr<«vs8ion, l'amende honorable lue par M. le curé 
et la bénédiction du T. S. Sacrement ODt terminé cette 
imposante cérémonie. 

A CROIX 
P a r o i s s e S a i o t - M n r t l o 

Tons le» préparatifs avaient été faits pour donner â is 
cérémonie de là procession l'éclat dont les habitants de 
Croix se plaisent chaque année a la rehausser. 

Tontes les mes qu'elle devait parcourir étaient déco 
rées avec soin; do beaux reposoirs étaient dresses et la 
Masianc municipale, lonle prête on sou local, attendait 
le moment de la sortie de l'église. ,„„ .„ , , 

Malheureusement la pluie qui tombait a onze heures, 
au moment de la Un de la messe, a euipé<-u« la pi "ces
sion de s'organiser au dehors et e'Ie a ele f^ite dans 
l'intérieur de l'église avec toute .a solenii,ié que ce 
contretemps a permis de déployer. 

• > j > r o i » e H a l o t P i e r r e ( C r è c h e s ) 
-•était la première fols que la procession de la Kête 

meo avait lien à l'extérieur dans cette paroisse qui, en 
raison de sa récente fondation, n'avait pu encore organi
ser celte cérémonie. 

J*. l eeuré et sou vicaire se sont multiplies avec un 
7èle apostolique pour en apurer le succès. 

Les itabilants des rues qui étaient comprises dans le 
carcours ont répondu avec empressement a l'appel du 
E 5 y le curé, dans son allocution à la grand messe, 
les a cordialement félicités des préparatifs qu'ils avaient 

'"•Toutes les rues étaient pavoisées et ornées avec beau-

C0SuUsedge°vôu, signaler en ^ " " l ^ ï ' c ^ l ^ -
A* l'An,irai Courbet et du Progrès. A la Cioix-uumr.t, 
o i n s là srdin de •Mme Dupirelwattean. était dressé un 
i ï ï r n «que repo l i r surmonté d'une grande c n i x , qui a 
é u T justement remarquée, et qu'on apercevait de la 

* S S a l e ^ . ^ . u c e r ï a i e . la procession est sortie 
aprjs la grandinesse et a effectué son parcours avec nu 

0 r î irueVn?ê'nombrense slalionuait de chaque côté dans 
nnn attiinde respaclueuse et nous devons cou-Uter. a la 

louangei seulement aucune manifestation hostile 

î n i ",,"me a ^ e " V ^ C é r e n c e bien marquée, 
• m n ^ „ « manière de prat iquera liberté. ._ 

C'est lé 

les divers 

à signaler nom
mais même aULT„ 
nue houue manière de pratiq 

Volri "'ordre dans lequel étaient rai 

* T T 1 L et croix -tirants de chœur , 1 .Ecole de garçons de 
I. Suj»»e et C l ' " v . . , ' ' s a e oomague suivi du patronage de„ 

la„rru"r.K ïst-\ùturU?d«Gadoue suivi du patronage des jeu-
enlanti . .^,bVr,,,e des lllies de la rue Klêber. 
" " . Ç - i l ; S iV iD-eu l iPau l (maternelle. Primaire, domim-

«. ïcole ><-\<° fSLBonrs • lianniérede-l'Enfant Jésus It. r-

; llaiiu. 

£ £ * £ 0 ' a u u r paîfonage ZXSZ^ 
! des premières roinuii'"••• 

[liantes portai:! de»01 ill.iuinies 

fllles porta 
deN.-U. de toi». Vmcent-d«-l-auV;fJ)nfeieiice des Dame» J Baunierede >a iH-V.ncen a a . au ^ , e o U x | 1 | 

fanfare du C ™ * « ^ £ 'vu.-de la Coofèrance flamande 
re sanit-auioine ' " • * ' - y - - - u t . ( j ) , , 

• hom 
(0, .Hanii eï Confrérie du Saiiit-Saerement : It. If .SaioJ-
Saerem?ût ; u ' i ï r c y l-éon XIII et bannière su, 

' ^ F a V r X ^ u C r é c h e t , qui prêtait son concours.a cette 
IA Ftmlare uu ^ ' \ e X éc n té , avec un véritable 

jnanifes ation^ rel g e n , a e x e c u . . _ 

è t t e x é c u t t s â»ec entrain par .a choraU du Cercle 

Léon XIII. . , „ _ . _ 4 . A réailM la cérémonie s 

lant pas redouble. mjtm 

savoitéM de drapeaux et bannières. 

« s nzïziï ,e«?,r d.au •v'SiS'.v.'î.Si 
WK*uo-mbreux drapeaux, bannière, et oriflammes flot 

•talent aux fenêtres des maisons. 

Tout s'est passé sau» le moindre iu<-ldeut. 

A H E M 
La procession n'a pas eu lieu, I cause du uisuvai 

temps. 
A I .KEKS 

Dans hs communes des cantons de Tourcoing 
Le mauvais temps a contrarié parlout les processions. 
A Mouvaux, tout le cortège était formé : la musique 

municipale avait joué quelques morceaux pendant la 
messe et s'apprêtait à escorter le Saint-Sacrement quand 
la pluie est venue rendre tonte procession Impossible. 

A Marcq aussi les groupes étaient formés : les élèves 
du Collège s'étaient rendus à l'église St-Vincent, mais la 
procession n'est pas sortie. 

Dans l'autre paroisse, au Pont, la cérémonie a été re
mise a l'après-midi et a pu avoir Keu à l'issue des vê
pres. La musique du Pont de Marcq prêtait son concours. 

A BOMlCES 

La procession, qui n'a pn avoir lieu à l'issue de la 
grand'messs, a été remise pour l'après-midi. 

A quatre, heures et demie • eu lieu la s,-.rlie.!.e cnrté»e 
rsliofeaa a parcouru f itinéraire ordiuaire pour se rendre 
à l'avenue de M. D'Hespel, où un reposoir avait été 
dressé, l'uis la procession est revenue a l'église par la 
Payolio, la rue Nationale et la rue du Bosquiel. 

Le Mus que municipale prêtait a celte belle manifesta
tion religieuse sou concours dévoué. 

A LI.NSELl.lCS 

La pluie, a empêché la procession de suivre tout l'itiné
raire déterminé. Après la bénédiction du Saint-Sacreineut 
sur la place, lecorloge uni s'était reformé a dil se rendre 
assez précipitamment a l'église. 

ETAT-CIVIL.— IWVBAIX. — Déclaration! de luu—uncndu 
dimanche 7 juin. — Marcel Torcu. rue de Coude, cour Loridan. 
t. — Albcrtine Primo, rue d'Alger, l. — Albert Uuys, rue des 
LoiiKues-llales, ,-our Frère, T. — liernadette Lerunle, rue 
Pierre de Houbaix. 131. — Joseph Lepoutére, rue d'Italie, eowv. 
Vanhi-nr-le, ï . - Madeleine lluliois. rue Turgot, ImnasseTur-
aot. IS. — Jules llrandt. rue des Longues-Haies, eou'r Legres. 

- Irma l.aga> be. i ne d»s Fossés. 2. — Victor Albert, rue 
Fleurs cour Iie>iirniont, 17. — llsear Halcaen. rue d'Ar-

coU'. -oui Saint leon. II. — Albert Dejans. rue d'Alger, cour 
~ ont Eloi. :i. — ;:u«enc (Cormier, rue Chateaubriand, 5V. — 

•une HU|iont, rue Saïut-Jo.-eiili, 83. 
Puhliratiuii» de m riajet.— Hé<iré llubois. i i ans. peiciieur. 

rue de la butanes, là et Julie Cehruu. i5 ans, bobineuse, rue 
de la Balance, estaminet Tison. - Léopold v.inden Oostende, 

tonnelier, rue Turgot, eour Saïut-Joseub et Celestlne 
Beuuue. 41 ans, tisserande, rue Turgot, cour Saint-Joseph. — 
Emile Viil.-tie. teinturier à Roubaix et Phdoméne Paule. jour-

A Molembaix.— VictorSlaes. 56 aus.journalier.rue Uer-
iur Uuquesnoy, 5 et Elise Lambiu, S9 ans, journalière, 

rue de Beaurewaert, •('. — P1»rre Dëspngne. 31' ans. garde 
clianipètre à Uoiinelieii et Thérèse llouifaee, 1« au.-, Ii»>.uuw; a 
Roubaix. 

Alphonse Fournier, sans profession, à 11 ..il.a.x. cl (iabnelle 
îrrotin, sans prolessioii. à Pans. — Jean-Uapli.-L: l.estiuuoe, 

•açna t tfliiiii. il lundi Viiimul. repasseuse. > IVonaix. 
,ar llesmnlie;, S5 ans. tissT.-iurt. rue de Mous, mur Uelaii-
, . 17«, et Kli-.i llettleuiieux, S.lan-. sriu'iieuse. rue du Til

leul, cour Vandnele. 6. — Paul Lcinanè. ::i ans. bouclier, rue 
de rOuest, 41. et Jii-line liclnnoy. Î3 ans. sans profession, rue 
de Tourcoing. II'J. — Narcisse l)elcour,27 au-, sergent de Mlle, 

: de Tunis, 30 ri Marie IleJa.JSaus. demoiselle de magasin, 
; Pierre Motte, Il — Charles Puis. ÏR ans. serrurier; r e de 
Chaussée. IS, et Mai le Voitout, i l ans, »au» prolessiou, rue 

St-Jean, 31. . . 

Amand Carrelle, ïâ ans, comptable, rue Moorse, 8. et Jose-
Augem, iâ ans. sans profession, rue St-Joseph, IT. — pl 

Henr i Catoir .6 , tisserand, rue Barbe-d'Or, 25, et Ai-
ans, soigneuse, rue Barbe-d'Or. 

tant Cliarlet. ï^ ans, employé de commerce, Tourcoing, et 
Zudilh V àudenbroucke. \ \ ans. ménagèie. rue de Toulouse, 
17. — Emile Duriez, S4 ans, appreteur. rue de la Paix, 69, ei 
Zoé Philippo, l.'t ans, cotirsière, rue Plutarque. ai. 

Léon Etienne, il ans, maeon. rue du Fontenoy, 71, et Lucie 
Kloreul.il ans, ménagéie, rue du Fontenoy, 71. - Henri Cla-
beke. 44 ans, peigneur. rue d'Estaiug. 16. et Marie Pollet. Ï9 

rue Pellart, te, au Dauphin. - Albénc Diot. 4o ans. jour-
r, rue du Fort, 38. et Mûrie Bertrand, 9 ans, ménagère. 
in Fort. 16. — Georges Vandeteren. 21 ans. domestique, 

rue d'Italie, 6.', et Marie Verschelde, 25 ans, servante, Grande-
Pla:e, 31. 

Déclarations de déret. — Jn^êpWme ttatb. l~ ans. ménagère, 
nie de Uouvine», cour P, Foutier, 14. - Baymoude Blanchard. 
4 ans. nie de Leuie, eour Vandendorpe. 3. — Julien Leeomble, 
36 ans, ménagère, rue d'Isly, impasse du Nord, 5. 

i une dizaine de kilomètres de Leeuick-tsaint-Qoeotin. 
l'n fermier, François Vandewaele, qui vivait depuis 

quelque temps déji éloigné de sa maison et menail une 
vie déplorable, est revenu samedi au domicile conjugal 
et a tenté d'assassiner, dans un accès causé par l'ivresse, 
denx de ses tlls.ll déchargea plusieurs fois son revolver 
snr les malheureux jeunes gens. 

L'un d'eux fut atteint par une balle au bas des reins, 
mais l'autte s'échappa sans avoir été blessé. Sa double 
tentative de meurtre accomplie, l'assassin s'enfuit a tra
vers champs. 

La gendarmerie est 4 la recherche du criminel. Létal 
il. !a malheureuso victime est très grave. 

L A Fête-Dieu. — Les piocessiçne à la frontière brly: 
— A MOLSCRON. — Par suite du mauvais temps, la pro
cession n'a pas pu parcourir son itinéraire habituel. Le 
cortège est sorti vers onze heures et a fait le tour de 
l'tgiiae. Ou remarquait leco'lè.ite écliovinil en tête du
quel M. Mulliez, bourgmestre ; M 1); Ro'ck, commis
saire de police, la gendarmerie et le Conseil communal. 
Le Saint-Sacrement était porté par M. l'abbé Goemaere, 
principal du collège Si-Joseph do Mouscrou. 

A CIIUHTHAI. — La processiou, composée des groupes 
des paroisses de Si-Martin, Notre-Dame, St-Rocb et St-
E;oi, est soi lie vers dix benres et demie de l'église St-
Martin. Elle a été, dam sou parcours, contrariée par la 
pluie qui s'est mise a tomber vers 10 h. 43. La cortège 
s'est d.sloqué oour retourner & l'église St-Martiu. 

l.cs rues de Cburtrai avaient été magnifiquement pa
voisées pour la circonstance. Dans le cortugo nous oo-
von» remarquer SI. Reynaert, bourgmestre, entouré du 
co lège. écheviual; le Coiisei! CQiiiinuiial; M. Looghe, COM-
missaiiede police; la gcndar.nerie; un peloton J i 2 i 
régiment de ligue; le corps des sapeurs pompiers, sous 

udeiueut de M. Keickem, etc. Les mus ique J 

tk fn 'q i é la 
nue traversés de nuit, était uue cause d'infériorité, et 
cependant dans quel style n'at-il pas gagné sa série, 
laissant littéralement ses concurrents sur place. 

Quant a Macdonald, sa défaite compliquée encore par 
l'insuccès qu'il a éprouvé dans la seconde internationale, 
reste inexpliquée. La course de tandems a été pour 
l'équipe Gras-René l'occasion d'un magnifique succès. 

L'épreuve de 10 kil, avec entraîneurs s'est particuliè
rement disputée entre l'Américain vveinig et le Roubal-
sieu Champion qui finalement a dA céder, non pas tant 
sur son rival que sur le service d entraîneurs de celui-ci, 
qui était remarquablement organisé. 

Voici les résultats de la journée '. 
Vrix. de l'industrie. — Internationale. - ire série : 

1er Thibaudin, 2o Durand. — Temps 1 m. 35 s. 4[5. Der
nier tour 25 s. 

2e série : 1er Macdcnald, ï e Gras. — Temps 1 m. 41 s. 
4|5. Dernier tour, 23 s. 3)5. Belle lutte entre Macdonald 
et Gras qui ne sucombe que de 10 centimètres. 

3e série ; 1er } . Johnson, 2e Rninart. — Temps : l m. 
22 s. 3 | J . Dernier tour 23 s. 1[5. Course remarquable de 
lobusou qui termine relevé a plusieurs longueurs devant 
ses adversaires. 

4e série, 1er Jaap Eden, ï e , Dntrieu. — Temps : 1 m. 
33 s. — Dsrnier tour, 23 8. 1|3. 

Le champion hollandais fait son effort en sortant du 
dernier virage et s'assure une avance d'une demi-lon
gueur avec laquelle il passe la poteau. 

3e série ojaj'epêchaga : 1er Auton Johnson. — Temps : 
i m S8S. ÎTJ. - Denier tour, 24 s. 

Ire demi finale : 1er Gras, 2e Jaap Eden — T e n p s : 
1 m. 43 s. 4(5. — Dernier tout, J5 s. J|5. 

A la surprise générale. Gras, après avoirmené toute; la 
course, bat l a ï f Eden. Johnson, qui v>re en 3e position, 

peut raU 
Çrrct* llayal et de VOrptiunut dm *mM-Elfr*t pritaleut j g ideiui finale : 1er Thibandin, 2e Dulrieu. Temps 

i • nrncftssion n'e«t sortie que l'après-mdi après les 

v ^ e s P ^ s diverses sociétés de la coilimune - de chant, 

Ï ^ J mntwsls etc. - étaleat présentes, et notam-

meuT?aar mïïsIqTeI municipaU qui a exécuté plusieurs 
m r ^ " t a S u ^ n b î ï u n , e % . elorifiammes flottaient aux 

' r ^ m S S r ^ S t X S ^ l'un pré. d e l à 
fab/°que de M. Motte-Bossut. les deux autres, rue de 
WaU?elos La cérémonie s'est terminée par la bénédiction 
dn sami-sacreiuent, donnée par M. le Curé. 

M le Malï» et son adjoint assistaient a la procession. 

% W A S Q V E H A L 

i * mauvais temps a également empêché la magnifique 
nrocession gui avait été organisée. 
P ïïle c ï r l s'est borné 4 fa-re sortir le Saint-Sacremenl 
„ . r 'la Dlace de l'Eglise, dont on Ht le tour La Confrérie 
dû Swnt-sSSîiWNit •« Corel* catholique, la . Fanfare • 
de Wa?quehal et une foule d'hommes y ont pris part. 

La bénédiction du Salul-Sacrement a été donnée dans 

léglise. ^ V I j E R S - I a K - B R K U C Q 

La procession n'a pu avoir lien à cause du mauvais 
tenvps Ou s'est borné a parcourir l'intérieur de I église. 

A W A T T H E L O S 

IJL nr^-cession de la Fête-Dieu n'a pu sortir, une ondée 
^ . r t i l «>'ant produite vers dix heures Irais quarts, et 
d «I£Fcônt inC^ i « q u ' 4 onze heures et demie. Tous les 
a ï ? L * v2tfier,i déjà formés Grand'Place et rue Pierre 
G S I l Z K i S . éUieut déjà arborées à tonte, les 

'"nfmtnche nrochain la procession fera double tour : ce-

l u i T . T b V ? i e X p î . c e , e f celui de la ™ de la Maine, de 
ia place du Moulin et de la rue Kegrier. 

Mm H11M1S i OBITS 
Les amis el connaissances de la famille Adolphe 

DESCOURT, oui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de faire, pari du décès de Mademoiselle llermance Thérèse 
DESCOURT, décédée à Roubaix, le 6 juin ISOli, dans sa 
!>2e année, administrée des Sacrements de notre mère ia 
Sle EgHso, sont priés de considérer le présent i 
connue eu tenant lieu et de bleu vouloir assister à la 
Messe de Convoi, qni sera célébrée le lundi 8 courant, à 0 
heures, aux Vigiles qui seront chantées le. même jou.' 
4 6 heures, et aux Convoi et Service Solennels, qui au 
ront lieu le mardi 9 dudit mois, à 10 heures, en l'église 
Saint-Martin, â Roubaix. - L'assemblée a la maison 
mortuaire, rue du Curoir, 67. 

Les amis et connaissances do la famille U0T-TR1MU 
qui, par oubli, n'anraient pas reçu de lettre de faire 
part dudécès de Daine R o s i n e TR1AIL, veuvo de Mon
sieur Rémy BOT, décédée à Roubaix, le 7 juin 18'Jrj, dans 
»a fia ai;;^é, aJ.niuistrée des Sacrements de noire mère 
la Sainte-Eglise, sont priés de considérer le présent avis 
cûdimc en tenant lieu et de bien vouloir assisteraux Con
voi et Salut Solennels, qui auront lieu le mardi 9 courant, 
i 4 heures, en l'église Saint-Joseph, à Roubaix. — Las-
itmbleft i. la maison mortuaire, rue de la Lys, 12, a 3 
heures 3|4. 

Les amis et connaissances de la famille DUPONT-DE-
VEUGLE. qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
fai"> part du décès de Monsieur Léon-Désiré DUPONT, 
étudiant en nvdecinc, décédé à Roubaix. le 7 juin 1896, 
dans sa Sle année, administrée des Sacrements de notre 
mère la Saiule-Eglise, sont priés do considérer le pré
sent avis comme en tenant Heu, et de bien vouloir 
assister aux Convoi et Service Solennels, qui auront lieu 
le mercredi 10 courant, à 10 heures, en I église du Sacré-
Cœur à Roubaix. —• Ces Vigiles seront chantées le même 
jour, a 5 heures. — L'assemblée & la maison mortuaire, 
rue de l'Ommelet, 88. 

Les amis et connaissances de la famille B1NET-R1BAU-
COURT. qui, par oubli, n'aiiraienl pas r- çu de leltre de 
(aire part du d.cès de Emi.e Edoiiwid BINKT, décédé à 
Tourcoing, le 1 juin 1896, Â i âge de 2 ans et 1(2, sont 

Kries de considérer le présent avis comme en tenant 
eu et de bien vouloir assister aux Convoi et Salut 

d'Auge Solennels qui auront lieu le mardi 9 courant, i 
4 heures 1|2, en l'église du Sacré-Cœur, & Tourcoing. -
— L'assemblée à la maison mortuaire, rue Neuve-de 
koubaix, 156. 

I n Obit Solennel Anniversaire sera célébré en l'église 
de Waltrelcs, le mercredi 10 juin 1896, à 9 heures, pour 
le repos de l'âme de Monsieur Henri-Félix ROGER, époux 
de Dame abine LOSFELDT, déoidéà Waltrelos.le 11 jnin 
1895, dans sa 76e année, administré des Sacrements de 
notre mère la Sainte Eglise. — Les personnes qui, par 
oubli, n'auraient pas reçu de leltre de faire part, 
sont priées de considérer le présent avis comme et 
tenant lieu. 

également"leur concours a la cérémonie. Le Siiut-S, 
renient était porte par M. Degryse, curédoyeu de Saint-

Martin. 
— La process>ou du Saint-Sacrement a pu, 

celte année, suivre -ou itinéraire habituel à travers les 
rues principales de la vilie. Les maisons étalent magni
fiquement pavoisées Vers 10 heures, toutes les paroisses 
de la vi.ie sont arrivées à la cathédrale, où a eu lien le 
départ. Plusieurs reposolrs avaient drassés sur différents 
points de la ville. Les divers groupes du eurtége ont 
rivalisé de richesse el de fraîcheur. Ln Sa nl-Sacremeut 
élail précédé par la maîtrise du la cathédrale et les élè
ves du Scmiuaue chantaient des psaumes. La Fanfare 
St Jose/iU i iêtait son concours à la cérémonie. La pro-
csssioti est rentrée a la cathédrale vers midi et un Te 
i te uni a été chanté. 

Gourtra t . - - \rrestatton d'un tno de vagabonds. -
leuuis ie 30 mai dernier, trois vagabonds détenus au 
lépdl de iiieiid.citè 4'Hoogstiaeteii, Joseph Descainja, 
Leon Loriliiois et Victor Dewaeenaere, s'étaient évadés 
Je cet établissement en emportant leurs vêtements de 
détention. Samevii : olr, la police apprit quo les trois coin 
pores s'etaieut réfugies chez le frère de Descamps qui 
habite rue de Swevegbem. Des agents furent dépéchés 
et on parvint à arrêter les Iroisihoinmes, qui ont déclaré 
avoir vendu leurs effets d'habillements. 

Les trois évadés ont été écroués a la prison de Cour
ir ai. 

Mooscron. — la première réunion de la société des 
décores et mcdailles. — Dimanche 4 5 heures après-midi 
a en lieu au café Uambrmus, rue de la Station, la pre
mière réunion de la section de la société de secours 
mutuels ponr les décorés et médaillés de la Société 
royale des sauveteurs de Belgique; Un cerlaia nombre 
de personnes avaient répondu 4 l'appel lancé par le 
comité. 

Au début de la séance, MM. Herman et Brnneel don
nent lecture des statuts élaborés par la section centrale 
de Bruxelles, ainsi que des avantages que présente cotte 
société. M. lliuneel demande ensuite aux assistants de 
former un comité provisoire. Il annonce qu'il est proba
ble que M. Mulliez, bourgmestre de Mouscron, acceptera 
la présidence d'honneur. Ou procède ensuite au vote 
pour la nomination du comité provisoire. Ont été élus : 
président, M. Herman: vice-président, M. Cornélis; secré
taire, M. Bruneel. 

M. Uiuucel annonce ensuite qu'il avisera la Fédéra
tion centrale ae Bruxelles après la formation définitive 
du Comité, pour que celui-ci soit installé définitive
ment. 

M. Herman remercie les membres d'avoir répondu à 
l'appel du Comité central et de l'avoir nommé président 
provisoire.. H remercie en outre le représentant du Vour-
nal de Houbaix d'avoir assisté 4 cette première réunion. 
M. Bruneel s'associe aux remerciements de M. Herman, 
en faveur de la presse. Le représentant du Journal de 
Houbaix a répondu. 

La séance a été levée vers 6 heures. 
— Lu acte de vandalisme. — La nuit de samedi à d i 

manche, un journalier, M. Henri Pauwels, demeurant au 
fossé Saffre, était réveillé en sursaut par un bruit infer
nal provenant de ia fenêtre du rez-de chaussée de son 
nabitaliou. l u ouvrier de fabrique en état d'ivresse, 
André Fouruiau, demeurant au hameau du « Christ », 
venait d'enfoncer sa fenêlre et briser plusieurs carreaux, 
11. Pauwels courut à la h4te vers l'endroit d'où parlait le 
bruit, mais en passant la tête à la .fenêtre il fut frappé 
d'un coup de couteau qui l'atteignit au-dessous de l'œil 
droit. L'auteur de ce méfait prit ensuite la fuite. Heu
reusement M. Pauwels avait pu le reconnaître. Plainte a 
été déposée contre Fourmau 4 la gendatmene de Mous
crou. 

terne l p . « * D « B h y » l « * LlaWTlp. *6e Delatrnov ip: 17e 
Schuller p. 28e Boutchont 4p. 29e Demeuleuaere 3 p. 30e Bos-
tyn. 31e Ouvivierlp. 32e Losfeld p. 33e Dupont p. 34e Roger lp. 
35e Renard p. 3(ie E Dujardin lp. 37e Vandalle p. 38e et 39e 
Ladam 2p. 40e IlekeUaus lp. 41e Vanhoorme p. 

41e Demeuleuaere 2p. 43e Six p. 44e Deschamps p. 54e Cat 
telle p. 46e et 47e Moulard p. 48e Carman 3p. 49 Demulder p. 
50e Vlaminck lp. Sle Costenoble. 51e Vanhoorme 4p. 53e Uu-
vtvier p. 54e Choereau 3p. 55e Matou îp 36e Leleu p. 56e 
Beausier 3p. 58e Dupont. 59e Depelchm. *0e Parent. 6te Le-
pers. 62e Decock. 63e Procureur. 

Le premier pigeon a été constaté à 7 heuies 59'35" avec une 
vitesse de 1468 mètres 81 à la minute; le dernier à 8 heures 
0811 avec une vitesse de 1360 métrés 18. 

Chantillu. - Organisé par l'Avenir du Tilleul et et dénué 
à la société du Pigeon Bleu, établie chez H. Leclercq. cabare-
tler, Aux Trois-Ponts. 691 pigeons lâchés à 6 heures 30. Veut 
sod, par M. Petit, convoyeur. 1er prix E. Motte lp. le De: 

Vaukeupen 4p. Ile Delvoye p. 
15e prix Lonck. 16e Ga '"" 

19e Dupais. 20e Grnlois 
17e Lezy p. 18e Vercruysse ïp. 

unuis. 20e tirulois 4p. 21e Hurlot. 22e Delannoy 3p. 23e 
André lp. 24e Boucau. 15e Thormans 3p. 26e Uourdinne. 17e 

03EiX_-C5-3:C?XJEl 
Bruxel les . — t n sombre drame de famille. — Dans 

une chambre de la rue de Liverpool habitaient les époux 
Sipeiius, mariés depuis deux ans seulement. Ils avaient 
un enfant de sept mois. Il y a huit jours, le mari, atteint 
subitement de folie, était iulerué 4 l'asile d'aliénés 
d'Evere. 

Depuis lors, lirai Siperins était tombée dans un morne 
abattement. Samedi apres-mia: elle quitta furtivement 
son domicile avec son enfant et courut droit au canal. 
LA, elle attacha sou pauvre petit garçon socs son sein 
au moyen d'une corde, puis elle se précipita 4 l'eau. 

Dimanche matin, des bateliers ont relire les deux 
cadavres. 

Kng-hlen. — t u père assassin de ses deux fils. — Un 
drame sanglant vient de mettre en émoi la paisible com
mune de Tbollembeek, localité de 2500 habitants, située 

Blesaures. AbcSs, P.njrl», A»tbru. 
Varice* ouverte,, Ulcère». Scrolulea. 

c . ^ , ^ L ' O M G U E N T 8T*R0CH 
r L A M E N T . pnarmeoieii » L0UHCHC3 (Mer.) 
• ei/ffaor/oeer. — Ne peut M van,ire a u ' » p e u da 
3 ' S O franao poêle *r TOPTM PHJUUtaoDje.. 
• L.ilerr. », Cr ntic-Haco; a l'.oLOAIX. Plue 
à TOU1IÇQINC, Plue Bruncau, 2 rue de U'Ie. 

— T'as beau dirt , Elise, il vaut mieux acheter ui 

peu moins de beurre et s'en payer du bon L 

—• T'as raison, Baptiste, c'est si bon des tarti 

nés a u beurre d'Oo.-tcump ! Et toujours frais, toujours 

pur l Rue du Bois , 13, e l dans les dépôts succursales 

1 m. 31 s. l ,o. De.n.ir tour 2 » s . 1|S. 
Ma don i d. mai engagé â la cioche, vire en 3e position 

et ne i>cui. mature tous ses efforts, parvenir 4 se c las
ser. 

Fijaie 2000 mèlre» : 1er Jaap Eden, l e Gras, 3e Du 
Irieu. Ten.p- : 3 ai. 16 ». zio. Dern'er tour 33 s. 1(6. 

Eden et Gras mènent la course de front.. Au dernier 
tour Dutrieu prend la tête suivi de Jaap Eden, qui se 
dégage à la sortie du dernier virage et termine avec 
une longueur el demie d'avance. Gras s'adjuge la se
conde place 4 une demi-roue devant Dulrieu, 3e. 

Un superbe bouquet est offert à Jaap Eden, qui fait 
un tour de piste supplémentaire, ses fleurs4 la main. 

Internationale réservée aux non-classés de l'épreuve 
précédente : 

Ire Série : 1er, Muringer. - Temps i m. 44 s. 4|S. 
Dernier tour 23 s. 4|». 

î e Série: 1er, Deschamps. — Temps 1 m. 49 s. 1|SS. 
Dernier tour ïô s. 1|S. 

3e Série ; 1er, Macdonald. Temps 1 m. 39 s. Dernier 
24 s. 3|S. 

4e Sxne : 1er, Delelienne,Temps 1 m. t>~ s. 1|S. Der
nier lour, 25 s. 

Finale : i .ooo m. 1er Muringer, 2e Macdonald, 3e Des
champs. Temps 3 ru. 50 s . 3|5. Dernier tour, 22 s. 2|5. 

Belle cour.-e de Muringer, qui fait un superbe dernier 
tour en 22 s. 2|8. • . 

Essai de record par J. Johnson sur un demi-mille 
(805 m.) 

Très bieu tiré par deux tripleltes.Jobnsoa fait le temps 
magnifique de 53 secondes, battant le record européen 
de 5 secondes. 

Le demi mille couvert en 53 secondes représeute le ki
lomètre parcouru en 1 m. 5 s. 

Des applaudissements répétés saluent le crack améri
cain 4 l'annonce de la réussite de sa teuialive. 

Course tandems. — Ire série : 1er Descbamps-Foucher. 
Temps : 1 m. 18 8. 3|5. Dernier tour 23 s. 2|5. 

Descbamps-Foucher mènent toute la course qu'ils ga
gnent de plusieurs longueurs dans un style excellent, 

A ce moment éclate un violent orage qui oblige 4 sus
pendre ia réunion. 

Plus de trois quarts d'heure se passent pendant les
quels l'orchestre se fait entendre 4 différentes reprises, 
pour tromper nn peu l'ennui général. 

Enfin le temps se remet et ou passe 4 la seeonde série 
de la course tandems. 

2e série : le . ;as Kéué, 2e Munugér-Durund (2e plus 
viley. Temps: 1 m. 17 s . 4|o. Dernier lour : 2 2 s . 4|5. 
Gras-Réué prennent la tête au dernier virage el gagnent 
d'une roue sur Mur.nger Durand. 

Finale 3000 mètres : 1er Oras-Réné, 2e Kuringer-Du-
raud, 3e Deschamps-Foucher. Temps : 4 m. 48 s Dernier 
tour 22 s. 2|5. 

Au départ, Gras-René prennent la tête et mènent 4 
pelite allure. Deux tours avaut la lin MuringerDurand 
partent en emballage poursuivis par leurs adversaires. 
A la sortie du dernier virage, Gras-René viennent t.lta-
quer Munnger-Darand et les batlent d'une roue sur le 
poteau. 

Course magnifique et dont le public applaudit frénéti
quement l'émouvante arrivée. 

Course de 10 kil. avec entraîneurs. Partants : Weinig, 
Champion et Dutrieu. L'arrivée, sur la piste, de Cham 
pion, est accueillie par des bravos nourris. 

Les coureurs se rangent au poteau, et le départ leur 
est douué. Weinig prend immédiatement la tête et colle 
le premier 4 sa triplette qui l'emmène 4 tonte allure. 
Champion répond très bien au démarrage de son concur
rent et, tiré lui aussi par nne triplette, suit facilement. 
Dutrieu se rive 4 la roue de Champion. 

L'allure continue soutenue, une mauvaise reprise 
d'entraîneurs de Champion fait perdre 4 celui-ci une 
centaine de mètres au 20e tour. 

Dutrieu, décollé, suit 4 un demi-tour. 
Très courageusement, Champion, entraîné par un tan

dem, se lance 4 la poursuite de Weinig, sur lequel il 
regagna considérablement, lorsqu'une reprise défec-
lueu>6 lui occasiouse un nouveau relard qu'il ne peut 
plus î'onger a rattraper, le dernier tour étant annoncé 

sur ces entrefaites 

Wetuig, qui a fall nne très jolie course est premier, 
Champion est second et Dutrieu, 3e 4 un tour. — Temps: 
13 m. 7 s. z|S. 

Le public su t cet le épreuveavec énormément d'intérêt, 
excitant coustau meut les coureurs. 

L'attrait q j'ou a présenté les deux dercièresépreuves a 
du reste* amplement dédommagé les assistants de l'at
tente qu'ils avaient drt subir du fait de la pluie 

Ainsi s'est terminée cette brillante réunion qui, si elle 
a été nne déception en ce qui concerne les coureurs amé
ricains, a du moins mis eu relief la supériorité el la va
leur indiscutables du fameux crack bol land-' . .„„„ 

be très intéressantes courses auront lieu demain 4 
six heures très précises au Vélodrome : le coureur 
Gann, tiré par six triplelles, tentera de battre le record 
de l'heure régional. 

Uue course internationale scratch, une épreuve réser 
vee aux triplelles ayant entrali.é dans le record de 
1 beure et une course du tour de piste compléteront le 
programme de cette attrayante réunion. 

Johnson et Macdonald, qui décidément ne veulent pas 
rester sur leur défaite d'hier, ont décidé de prendre part 
4 ces courses. 

Ils espèrent bien se réhabiliter complètement près du 
public roubaisien dont raccueil les a teuebés et ne quit
ter Roubaix qu'après avoir remporté une double victoire 
dans la coursa scratch, et dans l'épreuve du tour de piste 
ou ils viseront tout particulièrement le record de Jac-
queliu qui, on s'en souvient,est de 22 secondes juste. 

Agache 2p. 28e Manacker. 20e Mortier lp. 30e Oulaurier 3[i 
Vereclten p. 3èe Tonlet lp. 33e Bossu. 3te Devaere. 3Se Len-
glet. 36e Dulaurier 2p. 37e Depraeter. 38e et 39e Loridan p. 40e 
' rulois p. 

41e Caillieux p. 41e et 43e Déprave. 44e Deschutter. 45e Tur-
piu p. 46e lliehomme. 47e Leruis p. 48e Dumbi in p. 49e Parent 
p. 50e Sennevitle lp. 51e Draux. 52e Hayart. 53e Dulaurier p. 
54e Fiévet p. 55e Vergln, 56e Leclercq. 57e Leclercq. 58e Cornil. 
9e Debucquois. Le premier pigeon a été constaté à 8 h.18'34 
ivec une vitesse de 1616 m. 90 a la minute.le dernier à 8 h.31*02 

avec une vitesse de 1439 m. 10. 
Chantilly. — Organisé par l'Union Fédérale et donné au siè

ge de la société le Martinet, établie chez M. Nifile, cabaretier 
rue Vaucanson. 5?S pigeons tâchés a 6 heures, vent sud, par 
M. Dedoneker. — 1er Bondroit. 2e Frady p. 3e Welcomme t'. 

Beckaert p. 5e Catteau. 6e Leurldan lp. 7e Carrette 3p. 
tse Marquait. 9e uuquenne. 10e Dervaux 3p. Ile Duprez 3p. Ile 
Lemau 2p. l ie Laussens ap. 14e Hollemart 4p. 15eDolselaer3p. 
16e Wattredalle 3p. 17e Duchatelet p. 18é Declerrq 3p. ,9e Ver-
roest lp. 10e liolpliens 5p. Ile David p. Ile Carrette lp. 23e lie-
bitter p. 24e Decoek >p. 

25e Catteati lp. 26e Maes p. 2?e Dekeyser 2p. 18e Lima lp. 
29e et SOe Nihle 4p. 31e Verhaeghe p. 31e Vanzieleghem p. 33e 
Caut 3p. 34e Masure 2p. 35e Tant 2p. 36e Lepers p. 37e Tant p. 
38e Dupont p. 39e Dujardin p. 40e Pollet 3p. 41e Deioncker p. 
42e Berton. 44e Bovyn 2p. 44e Desfontaines. 45e Galloo p. 4ne 
Hermann. 47e et 48s Roussel. 49e Thamry. Le premier pigeon 
a été coust té à 8 heures eo'ûi" avec vitesse de 1463 mètres 8 > 
4 la minute, le dernier 4 8 heures U906" avec une vitesse de 
1358 mètres 43 à la minute. 

Chantilly. — Organisé par la Fédération du Centre et donné 
chez M. Fauvarque, cabaretier.rue des Arts, 230 pigeons lâchés 
a 6 heures 15 h -au temps vent sud par M. Dedoneker. — 1er 
prix Napoléon Honoré p. le Debuy u6p. 3e Mulliez 6p. 4e Gail
lard 5p. 5e Desrousseaux 2p. 6e Vanect lp. 7e Retsin p. 8e Ber
ton. 9e Demeulenàërt lp. 10e Marissal p. Ile Dhal p. Ile De-

Ce Lamour p. 16e 
19e Tanche. 20c Wac-

14e Ghesquiére 

meulenaert p 
13e. Doisouville p. 14e Vaudekerchove p 

Carrette 2p. 17e Tanche p. 18e Parreyn p. 1 
quez. Ile Desseyu. Me Parreyn. *3e Ne 
15e Itet-
fian s hors concours, Marissal 

Le premier pigeon a été constaté à 8 h. *'58" avec une vitesse 
de 1511 mètres 3i à la minute: le dernier à 8 h. 18'51 avec une 
vitesse de 140» mètres 74. 

Chàleaudun, — Par suite du mauvais temps survenu diman
che matin, à Ctiàteaudun les pigeons engagé pour ce concours 
n'ont pu être lâchés. La commission du cercle a douné das 
ordres à son convoyeur pour mettre les pigeons en liberté 
lundi matin a 4 heures si le temps le permet, 

TAPIS 
CARPETTESj- LINOLÉUM 

VENTE AU RABAIS 
de toutes les coupes de Mo
quette jacquard, pour salons, 
salles à manger, chambres, ves
tibules, escaliers. 

PORTIÈRES & FOYERS D'OCCASION 
OCCASION ; 

Carpettes Smyrne pour salon 3y^4'a 

L. DECRAENE-MATHlE!) 
28, rue de la Gare, ROUBAK 4046;: 

PAPIER WLINSl, Remède touveralm 

pour la Guértson des R h u n n i , Irrittxtlonm 
a» Poitrine, M a u x dm Gorge, Douleur*, 
R È m u a U i m M , etc. — 1 fr s o la traite. 

Hjrigrr l e n o m WLltiSI 

LE VIN û8 G. SEGUIN Réveille l'appétit, 

racllite la digestion, coupe les lièvre», combat 
le Chloromm et l'Anémia ; 11 convient à tout 
les tempéraments affaiblis. 

Jr-art», 1 6 5 , r u a S a i n t - H o n o r » . 

41666 

j l l u T l H INDUSTRIEL 
H 2 GOMMERGIAl» 

que 1' 

rops 
Le Cercle Union, perte a Ta connaissance des amateurs 

de Chantilly du lundi, est supprimé, 

AU VÉLODROME ROUBAISIEN 
Le mauvais temps de samedi avait été un funeste pré

sage pour la journée d'hier, qui a été une grosse sur
prise au point de vue des résultats. 

Deux des meilleurs hommes, Johnsou et Macdonald, 
on', été en effet battus daps leur série par des coureurs 
de haute valeur assurément, mais dont la qualité ne les 
avait pas fait ranger jusqu'ici parmi les coureurs de pre
mière classe. 

Comment expliquer ce iail ? Pour Johnson, il est cer» 

d J l B L I O G R A P H l I L 
A r g u s d e l a P r e s s e ( fond*en 1879) .— Pour Être 

sûr de n e pas laisser échapper un journal qui l'aurait 

nommé, il était abonné a l'Argus de èa Presse. 

'< qui lit, découpe et traduit tous les journaux du 

monde, leur fournit les extraits sur n'importe que l 

si'.iet, « 

HECTOR MALÛT ( Z I T E , p . 70 et 323). 

VArgua de la Presse fournit a u x artistes, littéra-

teuvs, savants , h o m m e s politiques, tout ce qui parait 

sur leur compte dans les journaux et r e v u e s du 

monde entier . 

h'Argus de la Presse e s t l e collaborateur indiqué 

de tous c e u x qui préparent un ouvrage , étudient 

u n e quest ion, s occupent de statistique, e tc . , etc . 

S'adres:er a u x bureaux d e l ' A r y t u , 155, rue Mont

martre , Par is . — Téléphone. — VArgus lit 5,000 

journaux par jour . 38872 

Roubaix-Toui'cotng, 8 ju in . 
La cote arr lre avec 2 l i 2 cent imes d'avance sut-

samedi . — Tendance toujours favorable. 

VUED£iS ^AF-uNES 
WARCHFS D'ORiGiME 

B u e n o s - A y r e s , 5 j u i n . 

L s f o u i s de ''or « t à 107 . ' . pir,«tre» papier 

VARCi-ÉS D'IMPORTAYÇOH 
A u v a f s . 8 j u i n . 

{par télégraphe) 

Ku oiîj.'jiiible, il a é té traii-'-. , . '• a > » A u s l r a i i e , 

i). P i a t a , . . h. Cap et . . E s p a g n e . 

« L ' O b s e r v a t e u r F r a n ç a i s v (journal hebdoma
daire). — D'allure très modérée, cet organo est avant toat 
une feuille d'information dans la large acception du mot. 
C'est lé résumé fidèle de tout ce qui se passe dans le 
monde. Il faut qu'après l'avoir parcouru, une femme du 
monde, une mère de famille, un jeune homme, nue jeune 
fille, un reclus quelconque enfoui dans son trou de pro
vince, il tant que tout ce monde-là se dise : j'ai une idée 
suffisante de oe qui se passe et de ce qu'on découvre, de 
ce qu'on lit et de ce qui se publie. 

Tel est son but. D'autres organes hebdomadaires le 
font déjà. L'un d'eux, le plus répandu, les Annales 
politiques et littéraires, a aujourd'hui plus de ".0 003 
abonnés. 

Hais parmi ces organes répandus, il n'en est aucun qui 
serve la cause chrétienne, ueux qui ne sont point ou
vertement hostiles à l'Eglise du Christ, la minent par de 
sourdes attaques, et leur action, poqr être à longue por
tée, n'eu est; pas moine néfaste. • En parlant de lont 
1 0&«ri>a(«ur françai» met la note chrétienne là où les 
autres mettent la note hostile ou indifférente. 

Chrétiens et Français avant tout, ses rédacteurs ne 
prennent sonci que des intérêts supérieurs de la religion 
et d« la patrie, dédaigneux de la politique mesquine et 
des coteries basses que suscite l'esprit de parti. 

C'est un Journal de lecture faai:«, d'éducation, d'ins
truction, formant un tout complet, ne laissent rien 
échapper de ce qui peut plaire et peut être utile. 

.aCNiQUË COLOMBG^H.Lt 
ROVBAIX. — Voici lés résultats Ues concours qui ont eu lien 

dimanche 7 juin : 
• UiOTtlilly. — Organisé par la Fédération Roubaisienne et 

donne cnei H. Jules Danneeh, cabaretier & l'Abondance, rue 
de Mouvaux. lias pigeons laeWs a 6 heures, vent sud. par H, 
Léman, convoyeur. 1er Vandalle u3p. le Wattel, 5p. ïe ftujar-
din. le V annoorme. 6p. 5e Maton. 4p. 6e Six, 3p. Vandendris-
che, 3p. 8e Wattel, p. 9e Caoy. lp. lue Deronue, lp. lie, Rap-
saert. 3p. Ile Garin, 4p. 13e Bausier, 3p. 14e Six, 3p. 15e Car 
rette, 4p. p 

16e liemeulenaere 3p. 17e Gousse. 18e Delhurenoe p. 19< 
Cattelre. 10e Schuller p. 21e Mathieu. Ile Duvivier lp. 13e a^ 

A n v e r s , 5 j u i n . 

M a r c h é très c a l m e e t sans affaires d ignes de 

ment ion depuis hu i t j o u r s . 

L a vente publ ique de Dlousses qui se t i endra l e 

12 courant se compose d'env. 4 8 7 . 0 0 0 k. b lousses , 

la ines lavées e t autres . 

A t erme , les t ransact ions do la hui ta ine se chif

frent par t P e i g n é P l a t a a l l emand contrat B : 

5 6 0 , 0 3 0 k. dont BO.CCO k. j u i n à 4 . 1 2 i i 2 , 1 6 0 , 0 0 0 

k. ju i l l e t de 4 . 1 0 à 4 . 1 5 , 4 0 , 0 ^ 0 k . a o û t à 4 . 1 5 , 

1 5 , 0 0 0 ki l . sept , à 4 . 1 5 , 3 5 , 0 HJ k. oct . à 4 , 1 7 1 ] 2 . 

5 5 . 0 C 0 k. n o v . de 4 . 1 7 l i 2 à 4 , 2 0 , 1 4 5 , 0 0 0 k . d é e 

de 4 . 1 7 l t 2 à 4 2 0 , 5 , 0 0 0 k. j a n v . à -1,20, 6 5 , 0 0 0 

k. févr . de 4 . 1 7 I i 2 à 4 . 2 0 , 5,'JOO k. m a r s à 4 , 2 0 

e t 5 , 0 0 0 k. avr i l à 4 . 2 5 . 

Nou« venons de recevoir un livre nouveau qni a pour 
tre L'AUXILIAIRE D l l'A I E C I H S T E , d i c l l o u . -

r«s de»! quet s ttu c a t é c t t i s i i i e , •— Ce livr- renfer"me 

séns'op pefil volume, toute la malia^u-nnebfDiiui^an,, ' 
A ceux qui veulent cone. l ire la doctrine catholique, à 
ceux qui veulent se la rappeler, sait ponr la défendre, 
soit pour l enseigner, ce livre fournira des indications 
précieuses, 

Définitions substantielles, dont la concision et la net
teté forcent la réflexion ; Divisions claires, subdivisions 
bien déduites qui aident considérablement la mémoire : 
tels sont les procédés de l'auteur, dont le travail est non 
seulement une belle œuvre, mais nne bonne oeuvre, car 
nous estimons que tout ce qui peut aider aujourd'hui à 
la dffnsion de la doctrine chrétienne cooslitue la meil
leure o-uvre sociale. Riche ou pauvre on oublie trop sou
vent les enseignements de l'Eglise.C'est ponr en faciliter 
la mémoire que le petit livre que nous recommandons a 
été fait. 

On le trouvera à la librairie du Journal de Roubaix 
an prix de 3 fr. 75. 

J o u r n a l d e l a J e u n e s s e . — Sommaire de la 4227* 

l ivraison (6 juin 1896). — La vengeance des Peaux-

de-Bique, par Gustave Toudouze. — La v i e univer

sitaire en Al lemagne , par H. Heineoke . — Le roman 

de l 'armurier, par Danielle d'Arthez. — Un tramway 

mar in . — La bicyclette par Edmond Renoir.—Chaque 

numéro , 40 cent imes . 

Chaque Livraison, 50 cent imes . 

Abonnements : U n a n , 20 fr. S ix mois , 10 fr. 

Bureaux à la librairie Hachette et C'* 79, boule

vard St-Germain, P a n s . 4 l959d 

La Librairie d u Journal de Roubaix offre, pour 

lo p r i x min ime de 0 , 7 5 , u u exce l lent t i m b r e 

c a o u l k o u c monté sur plaque métal et enfermé 

dans u n e jo l i e boite e n méta l Diana inoxydable . — 

H a v r e , (3 j u i n . 

(De noire COrToMVotxdàtd p a r t i c u l i e r ) 

HEVLE DE LA. SEMAINE 

Laines.— Cette s e m a i n e les c o u r s du t e r m e o n t 

é té assez régul iers cependant i ls ont é té faibles 

d a n s l 'ensemble e t i ls c lô turent en baisse de 1 , 6 0 . 

L e s ventes se sont é l evées à 1 5 7 5 balles dont 

déta i l su i t : 5 0 b. s u r m a i à 129; 2 5 0 b. s u r j u i n 

de 127 à 1 2 9 , 5 0 ; 2 2 5 b . sur ju i l l e t de 1 2 8 , 5 0 ù 

lciO; 5 0 b. s u r a o û t de 1 2 9 à 1 8 0 , 5 0 ; S 6 J b. sur 

septembre de 129 à 1 3 1 ; 2 5 b. sur octobre 4 1 2 9 , 5 0 ; 

H 0 b. s u r n o v e m b r e d e 13:1,50 à l'S'd; 5 2 5 b. s u r 

décembre de 1 3 0 , 5 0 a 1 3 2 , 5 0 ; 1 0 0 b. sur mare d o 

133,5(1 à 135 . 

Marse i l le , 3 j u i n . 

Le" la ines ont eu la v e n t t de 1 0 bail»s C a r a -

cach , B L , & fr. 1 2 0 ; 5 6 bal les B a g d ; d, B L . a fY. 

1 7 Ï . 5 . ; 5 8 balles A lep , M x L, à Ht. ISÎÛ e t c.8 b . 

Cons tant ine , B S , à fr. 1 2 5 les 1 0 M k i l . 

L iverpoo l , 3 j u i n . 

E n v e n t e publ ique i l a é t é offert ce j o u r 6 1 5 2 

balles la ines à drap , y compr i s 17?7 K s p a g n e . 1 6 2 

P é r o u , 1021 Chi l i , 1 0 8 9 A l p a c a , 3 2 5 M a r o c , a ins i 

que 2 5 4 bjs p e a u x de m o u t o n s de la P l a t a . M o i n s 

d'acheteurs q u e h ier e t enchères peu a n i m é e s p a r 

sui te du c h o i x p lutôt médiocre . Les la ines du P é 

rou s e s o n t écou lées a u x précédentes co ta t ions , à 

l 'except ion des mér inos qui ont é té cédés à des pr ix 

p lus faci les . L a i n e s d ' E s p a g n e s o u t e n u e s e n v a l e u r , 

par contre les p e a u x de m o u t o n s de la P l a t a o n t 

perdu l i 2 d . par plb s u r les cours d'avri l , en s y m 

pathie a v e c les enchères de Londres . Les p r o c h a i 

n e s enchères s o n t fixées a u 2 1 ju i l l e t . 

I — a l a i n e d ' A u s t r a l i e 

D'après les dernières nouve l l e s le déficit dans l a 

product ion es t e s t i m é e à plus de 6 0 , 0 0 0 ba l l e s . 

MOPEKENT MiVRITIME LMN1EH, UHIER ET COTONNIER 
Le steamer anglais £eli«t,'u«, venant de Bueno-Ayres 

et de Montevideo avec des laines pour Roubaix et Tour
coing, est arrivé i Dunkerquele 7 juin. Ce steamer effec
tue présentement le déchargement de sa cargaison 

Le steamer danois Rolf, venu de H ga a Duufcerque 
avec lin et chanvre pour nos industriels du Nord, efTec-

, . tuait en ce port du 6 au 7 courant, i'opér»tion de son 
Le m ê m e , avec manohe , depuis 1 f ir- 5 © jusqu a i déchargement. 
2 f . 5 0 , s e l o n l e genre .Ini t ia les entrelacées O f . S O . ( Le steamer anglais flo.endael » cWoharçâ à Dunkerque 

u F . H 1 L L E T Q - S P U 0 J U I N 1S96 - N» 1» 

LE ROM BE JullhlE 
p a r H " I * Comteswe S É R T J R I K R 

vî  
, . m a t . û u i s a v a i t é té i n v i t é c o m m e bien s o u v e n t 

. in r .« te à tainer »" Chalet des R o s e s « pour ter-

m^nP^ensembie cette bonne journée », a v a i t dit 

U p r é s i d e n t C'était le m o m e n t sur lequel B e r t h e 

^ C a U p o u r lui fa ire exp ier par ses manières 

froidement d é d a i g n e u s e , le suppliée qu'elle a v a i t 

« d u ^ r u s s t eu t - l l l e une v io lente déception quand 

A m a u r v après a v o i r a i d é s a s œ u r a descendre de 

v o ? t u r e y s 'approcha d u v i s -à -v i s qui s'était arrêté 

r ' a gri l le du chalet e t pria M m e R e y n a u l t de 

l ' e x c u s e r : « Ces d a m e s deva ient ê tre très fat iguées , 

iihikit il car lu i - inéme il senta i t un impérjeux 

w i n ,ri» repos . H a jouta i t qu'il s 'empresserait 

a v e n i r s ' i X m e r de leurs nouve l l e s le lende-

""^«ia^dit d'un ton c é r é m o n i e u x , sans j e t e r un re-

« u d d a e f t t t d e M B * Dubreu i l , i l r e m o n t a dans 

l e break à côté de m i s i T o m p s o n e t l a vo i ture se 

d i r i g e v e r T l a demeure d e celle-ci B e r t h e n e 

fu t pas dupe du pré tex te don."* par le, marqu i s . 

A l a ' m o r t i f i c a t i o n q u e l l e ressenti ! « ' J o - g n a . - £ 

c r a i n t e de l 'avoir s é w e u s e m e n t iaohé ; car e u e 

t e n a i t & lu i p lus qtt'elle ne v o u l a i t l e la i sse* pa

r a î t r e • e t par-desso» t o u t autre s en t iment , el le 

éDrouv'ait u n e ja lous i e âpre , m a u v a i s e é m a n a n t 

d ' u n amour-propr» exaess i f e t d'une » a w t é qui 

«itoun'ait tôifte sensibi l i té chez e l le . 

Q u a n d el le se v i t seule , abandonnée , qu'elle 

J r - T a * . t r i o m p h e d'Arabel la . près de laquel le 

i f "aUait c roya i t - e l l e , passer sa so irée , des larmes 

d e l x À e r e m o n v é r e o t é s e . j e u x ; elle courut l es 

cacliei dans sa c h a m b r e . Mais & peiné y fut-el le 

seule , que , n 'étant p a s h a b i t u é e à exercer l e 

moindre contrôle sur ses impress ions , el le éc lata 

en b r u y a n t s sang lo t s . S a m è r e l 'entendit et a c 

courut ; elle n'était pas toujours douée de beau

coup de perspicacité e t n e s 'était p a s encore 

aperçue du vif i n t é i ê t que la condui te du frère 

d 'Eugén ie inspira i t à sa fiile. S o n c h a g r i n l ' a l a r m a 

outre mesure ; elle quest ionna Ber the , et vou lu t 

i a forcer à parler ; cel le-ci , qui é ta i t s u r e x c i t é e , 

s ' irrita d.a l ' insistance de cet interrogato ire , e t 

finit pour s'y soustra ire par se l ivrer à une 

v io lente a t t a q u e de nerfs . 

A lors la prés idente perdi t l a tête , e t a u x cris 

qu'elle poussa , toute la maison accourut , la m a r 

quise une des premières . E n f e m m e av i sée , e l le 

j u g e a la s i tuat ion d'un coup d'oeil ; el le r e n v o y a 

tout, le m o n d e , confia M m e R e y n a u l t à l a g a r d e 

de J e h a n n e e t d 'Eugén ie . 

— Allez , m a chère Cather ine , lu i dit -e l le , 

s a c h a n t que r ien ne flattait plus la m è r e de B e r t h e 

que d'être appelée a ins i par s a noble a m i e . 

Al lez ! la issez-moi un moment, seule a v e c e l le ; 

voici des g o u t t e s c a l m a n t e s qui font merve i l l e e n 

parei l cas ; dans quelques ins tants , cette crise de 

nerfs s e r a passée . 

Quand t o u t le m o n d e fut sort i , el le s 'approcha 

de B e r t h e , lui fit prendre une cuei l lerée de son 

è l i x i r , e t quand le t remblement qui a g i t a i t ses 

m e m b i e s fut un peu c a l m é , el le l 'entoura de ses 

• bras, la serra materne l l ement sur son c œ u r ; t o u t 

en la caressant doucement , el le m u r m u r a à son 

' orei l le : 

1 Cruel le en fant , qu i afflige s i profondément 

j c e u x qui l 'a iment ; qui ne vo i t pas qu'on ne pense 

' qu'à el le , et que la cra inte d'être repoussé e m 

pêche seule un m a l h e u r e u x "garçon, qu'elle a dé

sespéré ce soir de se déclarer. 

L e s l armes de B e r t h e coulèrent m o i n s abon

dantes ; en proie à son idée d o m i n a n t e , sans 

prendre g a r d e à l 'aveu qu'el le a l la i t fa ire , e l le 

tomba une fois encore d a n s le p i ège que lui t endai t 

la m a r q u i s e e t répondi t a v e c u n e m p o r t e m e n t de 

bon a u g u r e pour s a s a n t é : 

— Ce n'est pas mo i qu'i l a ime , c ' e s t mi s s Arabe l la I 

— Quelle folle enfant 1 Miss Arabe l l a ! J e crois 

e n effet i-que c'est pour ce t te pet i te so t t e q u e m o n 

fils es t v e n u à S a i n t - S e r v a i s , qu'il a refusé de 

passer l 'été chez la duchesse d e V a d a i l l a n , qui 

désire t a n t qu'il épouse une de ses filles 1 V o y e z -

v o u s d'ici ce t te poupée a n g l a i s e dégu i sée en m a r 

q u i s e . Quel le p la isanter ie ! 

U n sour ire sat i s fa i t e r r a sur l es l èvres de B e r t h e . 

— Alors pourquoi s'en occupe-t- i l ? d e m a n d a - t -

e l le . 

— P a r uu s e n t i m e n t de dél icatesse qui se t r o u v e 

dans le coeur de t o u s les h o m m e s bien nés , m a 

chère enfant , reprit M m e de B l é g n a c a v e c u n e 

fe inte d i g n i t é qui i m p o s a beaucoup à B e r t h e ; p o u r 

ne pas c o m p r o m e t t r e , par des a t t ent ions trop e x 

c lus ives , ce l le qu'i l a i m e . Al} 1 s i i l é ta i t s u r q u e 

ses s en t iments fussent p a r t a g é s , sa condui te sera i t 

t rès différente, i l proc lamera i t b ien h a u t s o n c h o i x 

et serv ira i t s a d a m e , c o m m e le fa i sa ient les fiers 

pa ladins ses a n c ê t r e s . . . 

Ces m o t s « h o m m e s bien nés », c fiers pa la 

dins », a v a i e n t pour Ml le Oubreui l un pres t ige que 

n' ignorai t pas la mère d ' A m a u r y . 

— V o u s croyez ? d i t l a j e u n e fille t o u t à fa i t 

remise . 

— E s s a y e z , m a t o u t e bel le , e t v o u s m e direz s i 

j ' a i r a i s o n . . . Cette pet i te Arabe l la s 'apercevra a lors 

qu'el le a e u des ambitions' t rop -hautes pour s a 

t a i l l e - e x i g u s . . . 

Cette dernière flatterie indirecte rasséréna c o m 

plè tement B e r t h e . On rappela Mlle R e y n a u l t qui 

e n t r a en o u r a g a n , i n o n d a s a fille de s e s l a r m e s e t 

fa i l l i t r e c o m m e n c e r pour son c o m p t e la scène que 

celle-ci a fa i t i n a u g u r é e . 

— Ca lmez-vous m a bonne Cather ine , l a chère 

enfant v a tout à fa i t bien, lui dit g a i e m e n t la m a r 

quise , une nui t de repos et d'heureu:; s o n g e s , e t 

d e m a i n il n'y para î tra p lus . 

— M a i s qui a pu la m e t t r e en cet é t a t ? 

— E l l e a é té très exc i t ée par les taquiner ies de 

cet te pet i te miss qui es t assez m a l é l e v é e ; e l le es t 

v r a i m e n t trop sensible , v o t r e chère B e r t h e I 

— C o m m e n t , cet te péronnel le s'est p e r m i s de 

m a n q u e r à ce qu'elle n o u s doit ? J e h a n n e , di t -e l le , 

en se t o u r n a n t v e r s s a belle-fille qui v e n a i t d'eutrer, 

et en prenant le ton d'autor i té qui lui é t a i t or

d ina ire quand el le lui par la i t . S o u v e n e z - v o u s qu 'à 

part ir d'aujourd'hui j e v o u s défends de cont inuer 

à fréquenter ces A n g l a i s e s , q u e v o u s a v e z c o n n u e s 

j e ne sa i s oit. Il ne sera i t pas conforme a u x b ien-

sé ince î d 'avoir la m o i n d r e i n t i m i t é a v e c e l l e s . 

V o i l à c o m m e n t , en v e r t u de la roi des r i cochet s , 

J e h a n n e fut pr ivée à par t i r de ce j o u r d'une 

société qui l 'arrachait à s a so l i tude , et lui fa isa i t 

passer s o u v e n t quelques h e u r e s agréab le s . 

V I I 

L e l endemain d e ce j o u r s i m o u v e m e n t é , J e h a n 

ne , ne p o u v a n t plus faire s a part ie de l a w n - t e n n i s 

avec s e s . partenaires habi tue l s , s 'était a c c o u d é e 

sur son balcon e t respirai t l 'air pur du m a t i n en 

contemplant le p a y s a g e ensole i l l é qn i se dérou la i t 

sous ses y e u x . E l l e songea i t , en v o y a n t a u loin 

les masses sombres de la Chesna ie , a u x é v é n e 

ments qui s 'étaient produits pour e l le depui s son. 

a r r i v é e e n B r e t a g n e . L a rencontre faite la vei l le 

ne p o u v a n t lui la isser aucun douté jrar. la 'réa l i té 

d e l 'être qui lui é t a i t apparu à la R o e h e . a u . \ -

I>ames, el le se rappe la i t en ejdu-riarit 1B d i t e de la 

v ie i l l e Bre tonne e t se d e m a n d a i t ce qu'el le d e v a i t 

penser du mari que , d'après e l le , la P r o v i d e n c e 

a m p l e in formé , el le s 'avoua i t que la p h y s i o n o m i e 

qui s 'était g r a v é e d a n s s a m é m o i r e é ta i t l o in de 

lui dépla ire , qu'il y avr.it dans toute la personne 

« du bel I v a i n » u n e g r â c e v ir i le qui ne s 'é lo ignait 

pas beaucoup de l' idéal qu'elle a v a i t r ê v é ; il s'en 

rapprocha i t m ê m e inf in iment q u a n d e l le s e sou

v e n a i t du sour ire qui répanda i t t a n t de oharine 

s u r ce v i s a g e , d o n t la fierté l 'ava i t d'abord un peu 

déconcertée . 

Q u e p o u v a i t ê tre , a u mora l , ce t inconnu qu 

préoccupai t si fort sa pensée ? A v a i t - i l cet te é l é v a 

t ion d 'âme qui d e v a i t répondre a u besoin e x a l t é 

d 'admirat ion qui fa isa i t le fond de s a n a t u r e '. 

E l l e a v a i t a i m é e t vénéré s o n père, e l le v o u l a i t 

t r o u v e r la m ê m e noblesse dans son mar i ; il d e v a i t 

a v o i r cet te d i g n i t é de v i e , ce t te l o y a u t é , cet te 

f ermeté de principes qui cons t i tua ient pour elle 

v é r i t a b l e m e n t l ' h o m m e d'honneur . C e s po int s ac

quis , tous les autres lu i s embla ient secondaires , 

e l le é ta i t s û r e qu'el le pourra i t a i m e r ce lui dont e l le 

portera i t le n o m , a v e c toutes l es ferventes ten

dresses qui s 'accumula ient dan» son c œ u r . Qui 

a u r a i t p u b l â m e r la jeune fille de sent ir a ins i , 

m a i s qui , conna i s sa i t l ' ex is tence , n 'aurai t t remblé 

pour son b o n h e u r en le lui v o y a n t placer sur de 

te l s - sommets ? 

— C h a r m a n t e , poét ique a u possible ! une 

vér i tab l e Ju l i e t t e s u r s o n balcon ; R o m é o n'aurai t 

pas besoin d'une échel le pour y m o n t e r , g r â c e 

à ce b e a u -marronnier ; ferme» b ien - v o s "volets, 

l a n u i t , m a toute belle, ce ne sera que plus pru

dent . . 
1 <J3Bt ceci dit la marqu i se , t a i sant u n ges te amica l 

o e l a mahm à le. j e u n e fille, s ' é lo igna a v e c son lils 

daris fa direct ion opposée à la va l l ée . 

Il fa l la i t que M m e d e B l é g n a c fût d a n s u n e 

vér i tab le e x u b é r a n c e de j o i e pour se montrer si 

t iments : l a tê te basse , l 'air m o r n e , il m a r c h a i t 

près d'el le , l ' écoutant e t s e m b l a n t p lus e n n u y é que 

c o n v a i n c u par ses ra i sonnements . 

J e h a n n e é t a i t a u t r e m e n t c l a i r v o y a n t e q u e s a 

be l le -mère , el le a v a i t b ien dev iné le désir que 

Ber the a v a i t de p la ire à A m a u r v , e t e l le s a v a i t 

que c'était à sa j a l o u s i e contre !a pauvre Be l la 

qu'el le d e v a i t l ' interdict ion formel le de cont inuer 

à voir les miss T o m p s o n . E l l e lui en vou la i t un 

p e u d e la pr iver d'une d i s tract ion qui lui é ta i t 

a g r é a b l e , et encore plus de la forcer à paraî tre 

capric ieuse a v e c des j e .mes lilles'qui lui a v a i e n t 

toujours t é m o i g n é de la s y m p a t h i e . Mais t o u t 

s e n t i m e n t de rancune disparut quand el le c r u t 

comprendre , par quelques m o t s qui arr ivèrent 

j u s q u ' à e l l e , que la m a r q u i s e chapi tra i t son fils 

pour le décider à faire la cour à l 'hérit ière. T'na 

profonde tristesse effaça alors t o u t re s sent iment , 

el le ne pouva i t croire qu'un m a r i a g e pour lequel 

le marqu i s montra i t s i peu d' incl inat ion put r e n d r e 

heureuse la c o m p a g n e de ses j e u n e s années ; m a i s 

el le s a v a i t auss i q u e , si el le se^ p e r m e t t a i t d e fa ire 

part de ses cra intes a B e r t h e , il fa l la i t s 'at tendre 

à lui v o i r m e t t r e s u r le c o m p t e d'une e n v i e u s e 

ja lous i e les appréhens ions qu'el le formulera i t . E l l e 

d u t donc s e borner k fa i re d e s v inux ardents , pour 

I que cet te union n'eût pas l ieu si el le n'offrait p a s 

toutes les condi t ions désirables de bonheur pour 

son a m i e . 

lui ré serva i t p o u r é p o u x . S a n s se prononcer posit i-1 part icu l i èrement grac ieuse pour J e h a n n e ce mat in-

vement sur une question qui avait besoin de plus j là. Le marquis ne semblait pas paruger ses sen-

(A «uiui 'e ) C O M T E S S E S É R U R I K R . 

W o n » o t T i - o n s à nos hicteura u n l ivre c;e cu i s ine 

pratique et simple dont les. expl icat ions conc isse 

donnent e n p e u do t e m p s u n e connaissance parfaite 

de l'art cul inaire . Les m e n u s pour chaque jour de 

l 'année sont e n rapport a v e c l e s productions de la 

saison et permettent a u x ménagères de varier leur 

I plat s a n s augmenter leur budget . — P r i x except ion

n e l : 3 francs, 577 j 
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